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Evaluation des diplômes 
Masters – Vague D 

 

Académie : Paris  

Etablissement déposant : Université Paris 7 – Denis Diderot  

 

Académie(s) : / 

Etablissement(s) co-habilité(s) : / 

 

Mention : Informatique  

Domaine : Sciences, technologies, santé 

Demande n° S3MA140006667 

 

 

Périmètre de la formation 
 Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 – Denis Diderot (Paris 13e). 

 Délocalisation(s) :  

École Normale Supérieure (Paris 5e).

 Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 
 

Présentation de la mention 
Le master mention Informatique propose un enseignement d’informatique résolument tourné vers 

l’algorithmique et la programmation. Il vise à former des futurs chercheurs en informatique, et des cadres 
informaticiens dans les domaines du développement logiciel et des systèmes répartis. 

Deux spécialités sont proposées à l’issue de la première année de master (M1) : 
 

 une spécialité Ingénierie des algorithmes et des programmes (IAP), en renouvellement avec changement 
de nom et réorganisation des parcours, à finalité professionnelle ; 

 

 une spécialité Recherche en informatique (MIR), en renouvellement avec changement de nom, à finalité 
recherche. Cette spécialité est co-habilitée avec les Écoles normales supérieures de Paris et Cachan, et 
avec l'École Polytechnique, avec des partenariats avec les universités Pierre et Marie Curie (Paris 6) et 
Paris-Sud (Paris 11), Télécom ParisTech, Inria, et le Commissariat à l’énergie atomique et aux énergies 
alternatives (CEA). 

La spécialité Ingénierie des algorithmes et des programmes propose en deuxième année (M2) deux parcours, 
contre quatre auparavant. L’un (LP) est tourné vers la programmation et le développement logiciel ; l’autre (IMPAIRS) 
vers les technologies d’Internet et les systèmes répartis. 
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Synthèse de l’évaluation 
 Appréciation globale : 

Le master mention Informatique de l’Université Paris 7 – Denis Diderot propose une formation en informatique, 
et plus précisément en algorithmique et programmation à haut niveau. L’objectif affiché est une poursuite en 
doctorat pour la spécialité MIR, et une insertion professionnelle comme informaticien pour la spécialité IAP. Dans les 
deux cas, le choix fait est de se concentrer sur les aspects algorithmique et programmation, en s’appuyant sur les 
compétences présentes dans les deux laboratoires d’informatique de l’université Paris Diderot. Cela assure un 
excellent adossement à la recherche de l'ensemble du master. 

L’organisation pédagogique vise à rendre possibles des parcours à la carte, avec un grand nombre de cours 
proposés aussi bien en M1 qu'en M2. La cohérence des parcours individuels est validée par les responsables 
pédagogiques, dont le rôle est donc primordial. La lisibilité de l’offre s’en ressent ; ce phénomène est encore amplifié 
par le fait qu’une part importante des effectifs de M2 de la spécialité MIR provient des établissements co-habilités, où 
les étudiants ont suivi une année de M1 propre qui ne fait pas partie de la présente évaluation. On peut regretter une 
part minimaliste faite aux enseignements non informatiques ; à l’exception de l’anglais, aucun n’est obligatoire. 

Les liens avec les milieux professionnels, au moins au niveau de la spécialité IAP, sont importants, avec près du 
tiers des enseignements assurés par des intervenants extérieurs en M2. En comparaison, et au vu des ambitions 
affichées, les relations internationales sont relativement peu développées. 

L’insertion professionnelle est excellente, avec une forte majorité des diplômés de la spécialité IAP embauchés 
à l’issue de leur stage de fin d’études. En recherche, le taux de poursuite en doctorat est exceptionnel. Le taux de 
réussite est un peu faible en M1 (de l’ordre de 65 %), probablement lié à des modalités de validation exigeantes 
(absence de compensations entre les modules). Le bilan d’attractivité montre des effectifs stables, aux alentours de 
70 étudiants en M1, 75 en M2 IAP et 50 à 70 en M2 MIR ; le flux entrant en M2 est important (de l’ordre du tiers de 
l’effectif en IAP, et jusqu’à la quasi-totalité en MIR). Ce flux entrant, paradoxalement, pourrait être un handicap pour 
les étudiants issus du M1, qui, de fait, sont particulièrement peu nombreux à continuer en M2 MIR (en moyenne cinq 
par an). 

L’équipe pédagogique est de grande qualité, et en parfait accord avec les ambitions de la formation. En M2 
MIR, la liste des enseignants est éloquente et comporte souvent les meilleurs spécialistes nationaux de leur discipline. 
Le pilotage de la mention est assuré par une équipe complète : un responsable de M1 par établissement co-habilitant, 
un responsable pour chaque spécialité et un responsable pédagogique pour chaque parcours de la spécialité IAP. Il 
existe également un conseil de perfectionnement par année et par spécialité ; on peut regretter qu’il ne soit fait 
aucune place dans ce pilotage aux partenaires professionnels ou à des représentants des étudiants. Une évaluation 
systématique des enseignements est mise en place. 

En conclusion, le master mention Informatique propose une formation de très haute qualité en informatique, 
offrant des débouchés tout à fait satisfaisants aussi bien pour la spécialité à finalité professionnelle que recherche. 
Les moyens sont à la hauteur des ambitions, et la formation attire des étudiants et élèves ingénieurs issus 
d'établissements prestigieux. 

 Points forts : 
 Excellente adéquation entre les objectifs thématiques et la composition des équipes pédagogiques, 

potentiel recherche unique au niveau national pour la spécialité MIR. 
 Très bon niveau d’insertion pour les deux spécialités. 
 Grande souplesse des parcours à la carte.
 Grande attractivité. 
 Excellent pilotage de la mention. 

 Points faibles : 
 Taux de réussite en M1 relativement faible.
 Liens à l’international limités au vu du potentiel.
 Faible taux d’enseignements professionnalisants, notamment en spécialité IAP.
 L’architecture des parcours est complexe en M1 comme en M2, la souplesse des parcours se fait au 

détriment de la lisibilité ; la qualité de l’accompagnement par l’équipe pédagogique est donc critique 
pour assurer la cohérence des parcours individuels. 
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Recommandations pour l’établissement 
Il faudrait veiller à ce que la qualité particulière du recrutement en M2 (notamment en spécialité MIR) ne soit 

pas au détriment des étudiants issus de la formation de M1, qui en l’état actuel semblent particulièrement peu 
nombreux à s’orienter vers la recherche. 

Il conviendrait de renforcer les enseignements transversaux, notamment en spécialité IAP. 

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A

Positionnement de la mention dans l’environnement scientifique et socio-économique 
(A+, A, B, C) : A

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : A

 Pilotage de la mention (A+, A, B, C) : A+ 
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Evaluation par spécialité 
 

Ingénierie des algorithmes et des programmes 

 Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 - Denis Diderot (Paris 13e). 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité :  

La spécialité Ingénierie des algorithmes et des programmes propose une formation à finalité professionnelle en 
informatique, focalisée sur l’algorithmique et le développement logiciel. Deux parcours sont proposés : Langages et 
programmation (LP) et Information et mobilité : leurs programmations, leurs algorithmes pour Internet, la 
répartition et les systèmes (IMPAIRS). Les diplômés ont vocation à occuper des postes de chef de projet, ingénieur 
recherche et développement, d’architecte logiciel et système. 

 Appréciation : 

La spécialité Ingénierie des algorithmes et des programmes est bien située thématiquement au niveau régional 
et national, dans un domaine où la demande de diplômés de haut niveau est importante. Le changement de nom de la 
spécialité (auparavant Informatique) clarifie grandement son positionnement thématique. Le contenu scientifique de 
la formation est en très bonne adéquation avec les objectifs et les débouchés visés. La spécialité s’appuie à la fois sur 
des équipes de recherche spécialisées dans l’informatique fondamentale qui assurent un socle scientifique de qualité, 
et sur des participations importantes (33 % en M2) d’intervenants professionnels pour les aspects applicatifs. En 
revanche, les enseignements à vocation transverse ou professionnalisante sont limités à de l’anglais et au stage de fin 
d’études ; des conférences de professionnels et d’anciens étudiants sont proposées, mais hors cursus. 

L’organisation pédagogique se fait en deux parcours, l’un (LP) centré sur les langages et la programmation, 
l’autre (IMPAIRS) autour des systèmes répartis à petite comme à grande échelle. Les deux parcours partagent un grand 
nombre de modules d’enseignement, et laissent une grande place aux choix de spécialisation des étudiants (presque 
aucun cours n’est obligatoire à 100 %). Le danger d’une telle organisation est la perte de cohérence ; le rôle des 
responsables pédagogiques, chargés de valider les choix, est essentiel. 

L’effectif de la spécialité est stable et confortable, aux alentours de 75 étudiants, avec environ un tiers de 
recrutement extérieur au M1. Le taux de réussite est bon, aux alentours de 80 %. Les résultats d’insertion 
professionnelle sont excellents. En revanche, aucune disposition n’est prise pour proposer un accès en formation 
continue, alors même que le format (souplesse des choix de modules, organisation en nombreuses unités 
d’enseignement à trois ECTS) semble s’y prêter. 

Le pilotage de la spécialité, à l’instar de la mention, est rigoureux. Un conseil de perfectionnement analyse les 
résultats des évaluations des enseignements et procède au recrutement ; on regrette simplement qu’il n’intègre 
aucun partenaire professionnel ni représentant des étudiants. Le jury de M2, en revanche, intègre un professionnel, 
ce qui mérite d’être salué. 

 Points forts : 
 Formation de grande qualité académique, appuyée sur des équipes pédagogiques renommées.
 Formation attractive, excellents taux d’insertion professionnelle.
 Parcours « à la carte ».
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 Points faibles : 
 Quasi absence d’enseignements professionnalisants en M2.
 Pas de formation continue.
 Composition restreinte du conseil de perfectionnement. 

 

Recommandations pour l’établissement 
Les aspects professionnalisants gagneraient à être renforcés au moyen d’enseignements transversaux 

obligatoires. 

Les étudiants et les partenaires professionnels pourraient être associés au pilotage de la formation, par 
exemple en incluant des représentants dans le conseil de perfectionnement. 

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : A+

 Pilotage de la spécialité (A+, A, B, C) : A 
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Recherche en informatique 

 Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 - Denis Diderot (Paris 13e). Quelques enseignements ont lieu à l’École Normale Supérieure 
(Paris 5e). 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) :  

École Normale Supérieure de Cachan, École Normale Supérieure de Paris, École Polytechnique. 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité :  

La spécialité Recherche en informatique propose une formation de tout premier plan à la recherche en 
informatique fondamentale, avec comme ambition que la quasi-totalité des diplômés poursuivent en doctorat. La 
formation se concentre sur l’algorithmique et la programmation sous toutes leurs formes. La particularité de la 
spécialité est d’accueillir majoritairement, en M2, des étudiants provenant des M1 des écoles co-habilitées, plus que 
d’étudiants issus du M1 de l’université Paris Diderot.

 Appréciation : 

Les objectifs de la spécialité Recherche en informatique sont très clairs. L’environnement scientifique, au 
niveau de l’université Paris Diderot mais plus encore en incluant les enseignants-chercheurs et chercheurs issus des 
établissements co-habilités, est excellent. La liste des cours proposés est tout à fait impressionnante. S’agissant d’une 
spécialité qui vise la poursuite en doctorat de plusieurs dizaines d’étudiants par an, la grande diversité des parcours 
proposés est un avantage essentiel. De ce point de vue, la spécialité est certainement unique au niveau national. 

La spécialité accueille en moyenne de l’ordre de 55 étudiants, et affiche un taux de réussite d’environ 80 % en 
M2. La quasi totalité des diplômés entament un doctorat ; l’objectif est de ce point de vue pleinement atteint. On 
peut néanmoins s’inquiéter d’une statistique qui transparaît en filigrane dans le dossier : le nombre d’étudiants qui 
obtiennent le master en spécialité MIR, en étant issus du M1 de Paris Diderot, semble particulièrement faible. 

Le pilotage de la spécialité est, à l’instar de ce qui a été dit au niveau de la mention, très rigoureux, et permet 
un grand degré de souplesse au niveau de la liste des enseignements offerts d’une année sur l’autre.  

Du point de vue des relations internationales, on ne peut que reprendre une remarque de l’évaluation 
précédente : il est surprenant, au vu de la qualité globale de la spécialité et du profil atypique de son public, ainsi 
que de la souplesse possible au niveau des enseignements proposés d’une année sur l’autre, qu’il ne soit pas mis en 
place une politique plus claire d’échanges d’enseignants avec des établissements étrangers. L’accueil d’étudiants 
étrangers semble en progression. 

 Points forts : 
 Environnement de recherche de tout premier plan.
 Très large spectre d’enseignements, parcours à la carte.
 Flux d’étudiants importants et de qualité, formation très attractive.
 Taux de poursuite en doctorat très important, en accord avec les objectifs de la formation.
 La visibilité à l’international semble en augmentation.

 Points faibles : 
 Faible flux d’étudiants en provenance du M1 de Paris Diderot.
 La politique de relations internationales reste peu développée. 
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Recommandations pour l’établissement 
Sans bien sûr dévaloriser la qualité du diplôme, il conviendrait d’être vigilant sur le taux de réussite des 

étudiants ayant suivi l’ensemble de la formation de la spécialité à partir du M1.  

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : A

 Pilotage de la spécialité (A+, A, B, C) : A+ 

 



 

Observations de l’établissement 

 
















